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Arrivé dans le bois, Boris tire les crêpes de sa musette et les accroche au bout des branches. 

 

Un peu plus tard, Iakof vient le rejoindre, et comme il voit les crêpes sur les 

arbres, il s'écrie : 

- Regarde un peu, Boris ! Il y a des crêpes sur les arbres. Eh bien je n'avais jamais 

vu ça, moi. 

Et Boris répond : 

- Ben, c'est comme la pluie, ça n'arrive pas tous les jours... Celles-ci sont tombées 

du nuage à crêpes qui vient de passer au-dessus de nos  têtes. Tu ne l'as donc pas 

vu ? 

 

Iakof en est resté bouche bée. 

- Maintenant, allons chercher la marmite, dit Boris, mais en passant, on va regarder s'il 

y a du gibier dans mon collet. 

Arrivés au collet, ils y trouvent le poisson. 

- Ça alors ! dit Iakof, c'est la première fois que je vois un poisson pris dans un collet. 

Comment a-t-il pu sauter du ruisseau jusqu'ici ? 

- Mais enfin, dit Boris, ne vois-tu pas que celui-là est un poisson des bois ? 

 

Iakof en est resté bouche bée. 

Quand les deux frères passent près du ruisseau, Boris dit encore : 

- Voyons dans mon filet s'il y a quelque chose... 

Tous deux regardent dans le filet où ils trouvent le lapin. Iakof s'écrie : 

- Ça alors ! Depuis quand attrape-t-on les lapins dans un filet ? 

- Mais depuis toujours, dit Boris, ne vois-tu pas que celui-là est un lapin d'eau douce ? 

 

Iakof en est resté bouche bée. 

Quand les deux frères sont au milieu du champ, Boris déterre la marmite pleine d'or et tous deux l'emportent. 

 

Au retour, ils passent près du château et entendent les moutons bêler derrière 

la palissade : Bêe ! Bêe !... 

- Dis donc, Boris, qu'est ce qu'on entend là ? 

Et Boris répond : 

- Ce sont les diables qui fouettent le seigneur. Rentrons vite avant qu'ils nous 

attrapent. 

Une fois chez eux, tandis que Iakof reprend son souffle, Boris cache 

la marmite puis il dit : 

_ Surtout, petit frère, pas un mot à qui que ce soit sur cette marmite, ou bien nous au-

rons des ennuis, de gros ennuis ! 

 

_ Oui,oui, dit Iakof, je tiendrai ma langue, c'est promis ! 


